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Saviez-vous que d’immenses jardins tropicaux poussent depuis 
plus de 20 ans sur les murs de Paris ? 

 
 
 

 
 
 
Les projets qui ont pour objectif de mettre Paris au vert peuvent vous sembler récents ! Il n’y a qu’à admirer la 
forêt urbaine Place de Catalogne. Pourtant, cela fait déjà plus de 20 ans que de drôles de jardins se répandent 
sur les murs de la capitale. Parfois, ces merveilles insolites font tellement partie du paysage qu’elles peuvent 
échapper aux plus têtes en l’air ! Tant mieux, cela nous permet de vous faire découvrir ces créations uniques, 
dont l’inventeur français est célèbre mondialement. 
Depuis plus de 20 ans 
DiƯicile d’imaginer des plantes qui poussent en apesanteur, surtout sur de longs murs qui, avant, n’étaient faits 
que de béton. Pourtant, si des fougères et des arbustes s’étendent sur des falaises, alors rien n’est impossible, 
selon l’artiste, chercheur et botaniste français, père des jardins à la verticale… 
On pense avoir éveillé quelques-uns de vos souvenirs : certains doivent déjà avoir le mur végétal du musée du 
Quai Branly en tête ! Il s’agit clairement de LA référence mondiale en termes de jardins verticaux. Érigé en 2005, 
ce jardin s’étend sur 200 m2 et compte plus de 15 000 plantes issues de 150 espèces végétales diƯérentes. Le 
jardin tropical du Quai Branly est donc un hommage à ce superbe musée parisien qui évoque les cultures et les 
mythes du monde. 
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Avec ce jardin tropical vertical, on passe de la Chine aux États-Unis, et ce, toujours face à la tour EiƯel. Bien 
sûr, selon les saisons, il fleurit, et se colore : ces créations botaniques exceptionnelles s’allient à la météo 
parisienne, tout en apportant un petit plus qui fait du bien à la biodiversité urbaine ! 
Bien sûr, ce jardin en apesanteur ne se nourrit pas de béton et de verre depuis plus de 20 ans. Cette petite forêt 
tropicale parisienne pousse sur une structure synthétique irriguée en permanence, comme ses consœurs que 
vous allez découvrir. Cette technique permet de densifier la végétation, sans que la façade soit alourdie. Notez 
qu’en 2005, le jardin tropical du Quai Branly était l’un des plus grands du monde… Mais son créateur, Patrick 
Blanc, n’a fait qu’étendre son savoir et ses exploits depuis. 
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Ce botaniste ingénieux au CNRS a voyagé au cœur de nombreuses forêts sauvages pour y étudier les 
microclimats et les espèces exotiques. En 1988, il dépose un brevet sur « le mur végétal », et en 1994 (certains 
s’en souviendront certainement) le premier mur végétal expérimental pousse à la Cité des Sciences et de 
l’Industrie de Paris. Désormais, Patrick Blanc parcourt le monde en transmettant l’importance de la nature au 
sein de l’architecture. 
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Nous pouvons l’aƯirmer : Patrick Blanc était un visionnaire, et il n’a pas attendu 2005 pour que ses créations 
s’allient au luxe parisien. En 2001, le jardin intérieur de l’hôtel Pershing Hall est né. Celui-ci était plus haut que 
la création du Quai Branly et s’élevait jusqu’à 30 mètres de haut. On y comptait plus de 300 espèces d’arbres et 
d’arbustes provenant de l’Himalaya, des Philippines… Un vrai trésor qui restera une de nos mentions 



honorables. De fait, l’hôtel a fermé ses portes en 2018, et cet îlot de fraîcheur autour duquel on pouvait flâner et 
boire un thé n’est plus d’actualité. 
Heureusement, Paris n’en a pas fini avec ses jardins tropicaux, et verticaux ! 
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En 2008, c’est au cœur d’un passage qu’un jardin signé Patrick Blanc a commencé à germer. Fier de ses 27 
mètres de haut et de ses 40 000 fougères, il s’étend du 11 au 21 rue d’Alsace. Si vous avez un train à prendre 
gare du Nord ou gare de l’Est, faites un petit crochet rafraîchissant par ici ! Ce jardin vertical défie la gravité sur 
1400 m2. Sachez qu’en 2008, Patrick Blanc a encore battu son record avec ce mur. Dites vous qu’aujourd’hui, il 
recouvre des buildings entiers. Rien ne l’arrête : il suƯit de faire un tour sur son site oƯiciel pour le réaliser. 
 
 
Pour finir, on vous présente un jardin parisien plus récent : l’Oasis d’Aboukir (2013). Vous ne pourrez absolument 
pas rater ce jardin tropical qui remplace une ancienne façade bétonnée et grisâtre. L’impression que l’immeuble 
se transforme en jungle est totale : vous aurez des envies d’ailleurs, toujours au cœur de Paris  
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